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PETIT CALENDRIER 
Dimanthe i» mars. — 1 - s a Carême. — 

Actor. : Roubaix (Grande-Sagesse, : Noyeas» 
sur-Selle. 

Soleil : lever Sh. 44, eoMbtr 5 t>. 4». — U M : 
lever 7 h. 53 m., eosenw. 8 h. Il i . 

Lundi ? — Le ». Charles Le « s u , court» 
* » Flandre, aeanyr. — Ador. : Estaires (Col-
bwel, Haussy. 

Soleil. Iever6h.42. coucher 5 h. 42.—Lune: 
• 8 h. 23 m., coucher 9 h. 18 s. 

TEMPÉRATURE g ^ f p 
Lnxi, le lit«Trier. 

Mmrnrtrm. nuit, abrité **4 
— — détumwl. . . V* 

Surface du sol. 8 h. du matin. »*d 
A 1 mètre de prefondenr 5*5 
De l'air à l'ombre 1W 
Maximum, jour, à l'ombre . . ! ! • * 

— — aosolei l . . . . i*'t 

VU 

ÎOi 

Itat hyoromètriqve.iS*. m.)0»V64 -. 
Stat du ciel : Très nuageux 
Direction du vent : S. 

lUnous-nut.— Le 28 février,© h. dn 
malin» la pression était de 746 -, • ; 
le SB février (S h. dn matin) la près 
•ion est de*: O-
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mm H u mr CHAMBRE DES DÉPUTES 
L'addition de M. Contant, relative à l'institu

tion dn monopole des pétroles, est adoptée par 
319 voix contre 188. 

L'ensemble de l'article est voté à mains 
levés». . . . 

m. Pascaal Crsssaet propose la creatjon 
d ' a u garantie d'origine pour les eaux miné
rales et instituant un timbre de 0.10 centimes 
pour les bouteilles d'eau. 

Apres observations de M . Astler et Mer 
«1er, la proposition est repoussée a mains 

La Chambre adopte les articles 25. 25 A, 35 B 
et 25 C, sur les glucoses et sucres des colonies.. 

On arrive à l'article 26, sur 
L e s t a b a c s d e z o n e 

H. Plienon demande la suppression de l'ar
t i c l e » dont les dispositions sont très dures 
pour les habitants des zones. 

m. Boa» 1er prie la Chambre de ne pas voter 
cette motion eA demande a M. Plienon de ne 

r insister, et de laisser la Chambre disenter 
rond ; d'ailleurs le Gouvernement accepte 

les dispositions présentées par M. Borne. 
M. Plienon prend acte de cette déclaration, 

et retire sa motion. 
• • » s l o r y arrive alors pour présenter un 

amendement tendant a remplacer les articles 
•Jûé. 39, par d'antres dispositions. 

M. l u s i r , président de la Commission du 
budget, s'étonne de l'intervention de M. Delory. 
Il pansait que l'accord s'était fait sur l'amende
ment Borne entre les auteurs des amendements, 
la Commission et le Gouvernement. 

M. Bran dit qu'il y a en. en effet, un engage
ment pris ; il demande a M. Delory de renon
cer à son amendement. 

M. Usas* dit qu'il a été mêlé lui-même a une 
„ conversation avec H. Bouvier ; il lui a déclaré. 
, tout en restant décidé à voter comme les inté

rêts dn Trésor le lui commanderaient, que le 
produit attendu par le ministre d'une disposi
tion excessive ne serait pas atteint. Le ministre 
a consenti à accepter l'amendement Borne, et il 
parait disposé a étudier la création d'un tabac 
de pipe, qui donnerait satisfaction à H. Delory. 

i l . a*aa*e* reprend 1 amendement de M. 
Delory. 

m. b r i s a s » , rapporteur général, dit que la 
commission n'est disposée a faire un sacrifice 
que par esprit de conciliation mais elle ne peut 
accepter l'amendement Borne que si M. Rous
sel retire son amendement. 

M stosrrtar dit que l'étude de la création 
d'un tabac de pipe est déjà commencée : elle 
aboutit à une dépense de 30 millions ; c'est seu
lement si elle donne de meilleurs résultats 
qu'on pourra la réaliser. 

M. B a s s e s ! retire son amendement 
Le suite de la discussion est renvoyée à 

lundi. 
Le séance est levée â7 h. moins 10. 

L U POLYTECHNICIENS 
La nouvelle que nous donnons eu 2* page, 

f> colonne, est confirmée. Les ordres du 
général André ont été expédiés hier soir. 

D'ici S jours les polytechniciens auront 
réintégré l'Ecole, les artilleurs de PoiUers 
seront revenus en Krence. 

CONGÉ SCOLAIRE 
Comme suite à un vote de le Chambre et 

à l'occasion du centenaire d'Edgard Quinet, 
M. Chaumié donne aux élèves des écoles, 
officielles, congé le lundi 0 mars. 

M O OUVRIERS LICENCIÉS 
Saint-Etienne. — Hier soir, «Ou ouvriers* 

de la manufacture d'armes ont été congé
diée: il n'y reste plus que 1,100 ouvriers. 

L'émotion est profonde en ville bien que 
l'on s'attendit à cette mesure depuis que la 
transformation de l'armement était achevée. 

MÊMES SCÈNES 
MÊMES ACTEURS 

La ville de Brost vient do savourer les 
chainies de ces manifestations sauvages et 
grotesques dont les rues de Lille furent le 
théâtre il y a quatre ans. 

Un connaît les faits qui ont servi de pré
texte là-bas à ces scènes écœurantes. 

Un instituteur congréganiste est accusé, à 
tort ou a raison, d'avoir houspillé trop rude
ment un élève. Sur ce premier < scandale 
clérical » on a^ cherché a en greffer un 
autre d'un cara,:t..-re plus grave et plus 
délicat. 

L'accusation est-elle fondée ou aurions-
nous ici une réédition de ce qui s'est passé 
récemment à Angers ' Serait-ce un roui) 
monté comme celui qui s'est effoudré en 
pleine Cour d'assises de Maine-et-Loire? 
Aurait-ou, à Brest comme lu-bas, versé de 
l'argent aux parents pour faire accuser un 

Frère ? Comme là-bas, comme à Paris lors 
de l'affaire Santol et comme en plusieurs 
autres « scandales cléricaux » semblables, 
des journalistes francs-maçons auraient-ils 
arrangé de toutes pièces l'affaire et savam
ment manœuvré dans les coulisses ? 

Nous ne le savons pas, mais tous ces pré
cédents et tant d'acquittements ou de non-
lieu prononcés en faveur des frères et des 
prêtres accusés avec un acharnement fé
roce, permettent raisonnablement cette sup
position. 

En tout cas, la justice prononcera. Tous 
les honnêtes gens n'ont qu'une chose & 
faire : attendre patiemment. 

Mais... les autres que les honnêtes gens 
n'ont pas cette patience. 

A Brest comme & Lille, dès le début de 
l'enquête et & peine l'information ouverte, 
on a vu surgir d'entre les pavés des légions 
de « vengeurs de la vertu *. 

Et quels vengeurs I Nous avons encore 
devant les yeux ces visages. Nous voyons 
encore dans nos souvenirs ces faces pAles et 
féroces des meneurs, les figures sinistres 
de ces énergumènes qui excitaient par le 
geste et les cris les troupes d'imbéciles et 
de chenapans qu'ils traînaient à leur suite, 
et prenaient soin de s'esquiver à l'approche 
du premier képi de sergent de ville-en lais
sant leurs menés recevoir les charges. 

Nous nous rappelons le tripot, non loin 
de la mairie, où se faisait le paiement de la 
bonne galette versée a, ces hommes qui 
passaient leur journée a relever sur des 
calepins les adresses des maisons reli 
gieuses et à combiner les itinéraires de 
l'émeute pour le soir. 

Ça, des vengeurs de la vertu ? Mais tous 
les vices capitaux, la luxure surtout, ruis
selaient sur ces visages d'hommes, do 
gamins et de filles, et leurs hurlements 
nocturnes égrenaient tout le chapelet des 
termes qui n'ont cours que dans les bouges. 
Pas une figure d'honnête et véritable ouvrier 
dans ces foules : rien que la fleur du ruis
seau et de ses rives empestées. 

Ah ! Nous nous en souvenons et ce sou
venir s'il est toujours sans colère , reste 
méprisant et écœuré. 

A en juger par les dépêches, les mêmes 
scènes, avec les mêmes éléments, se renou
vellent à Brest. 

Mais il en sera là comme ici. 
loi,, le Parti révolutionnaire espérait tirer1 

de ces agitations un grand profit pour sa 
propagande. Un chef de la Sociale lilloise 
le disait tout crûment. 

Cet espoir lut vain. La tourbe révolution
naire a bien plus compromis et- avili son 
blason qu'il ne l'a redoré. 

Le peuple, le vrai peuple qu'il, s'agissait 
d'entraîner a compris que la vérité et la 
justice n'étaient pas avec ces>énergumènes. 

Il a comparé a leur attitude celle que nous 
gardons, n o u s , lorsqu'éclatent dans les 
rangs de nos adversaires, les trop nom
breux scandales que l'on sait. 

Est-ce que nous les exploitons, nous T 
Est-ce que nous généralisons ? Est-ce que 
nous jetons, pour des fautes individuelles, 
le mépris sur toute une catégorie de ci
toyens T 

Non I Pour nous le scandale, d'où qu'il-
vienne, est toujours le scandale, c'est-à-
dire, une chose souverainement malheu
reuse. Nous déplorons le dommage moral 
qu'il cause nécessairement à ceux qui ont 
besoin de considération et d'estime pour 
remplir leur fonction sociale. 

Nous plaignons les faibles e t les humbles' 
qu'il blesse. Nous ne nous en faisons pas 
une arme. Nous sommes plus fiers et plus; 
justes que-cela. 

Il ne se passe pas de -semaine s a n s q u e ' 
des communications sérieuses ne nous an-i

des doctrines que nous combattons. 
Nous tes dédaignons, parce que pour en 

user il faudrait les vénflsv «t noas ne som
m e s pas d e s puliiisra j pare* «rue nous ne 
sommes ai inaaarttorit te dénonciateurs, 
nous qus 0 0 » mimtmmmm ttmtmU chaque 
jour de • 

La publie sa reo* fchw» «ompt* de cette-* valent en dépêt, a été arrêtée 
différence d'ettrn**» et «) nous «o s o m m e s 
moins craints et n o t a s ioiïaeam, nous n'en, 
sommes qus plus esuxocs des honnêtes 
gens. 

Cela nous suffit 
Cm. 

ROUBAIX 
tM •«»•««• «i rUttmm —t rtfmm M. SuaM-Ma 

LE DIMANCHE A ROUBAIX 
IM / • ' mar» 

— Le tonii* >u I.<V.I. XIII. — Dans unité* les 
[IUI-UIX•»;•<. ftulul «'.Inriiwl nn l'hxiniaur du jubilé 
-lu Léon X I I I . 

— l'ro.lii- liions de Carême. — ("eut aujour
d'hui que commencent dan-» les égU.ies le» pré
dications du i-ar^me. 

— Fondation Julien Lagache. — A U h., & la 
mairie, remise des titres de pensions aux mé
nages nécessiteux, provenant de la • Fonda
tion Julien Lagache ». 

— Contre la variole. — Service gratuit de 
vaccination a ITfotel-Dieu. de 10 houres a midi. 
Entrée pur la rue Saint-Vincent de Paul. 

— Société Saint-Prançois-r.égis, — De 11 ta. 
à midi, rue Saint-Antoine. T4. 

— Bibliothèque pour tous. — De 11 h. 1|* a 
la h. lia, Urande-Ruo. H>. . . ^ . 

— Secrétariats du Toupie. — De U h, lia a 
1 h . Orandc-Rue. M: ruo do Lannoy. an-i ; lue 
Descartes. 71 : de 9 h. à 10 h., rue de l-'rance, O. 

— Caisse d'Eparome. !>. rue du Château, pour 
les dépôts de 9 a 11 h. ; pour les remboursements 
a il li. 1(3 

pendant le temps ouvrable ; recevoir les pièces 
a soumettre à la signature du Maire : établir des 
fouilles de renseignements pour secours aux 
familles des réservistes, certificats de vie. d'in
digence, do bonnes vie et mœurs, etc.. et pour 
l'assistance du service médical ; recevoir les de
mandes, verbales et écrites, d'assistance judi
ciaire et rédiger les déclarations d'insuffisance 
de ressources; en temps opportun, recevoir les 
déclarations relatives a l'inscription et à la ra
diation des électeurs ; renseigner les intéressés 
sur les formalités a remplir pour obtenir la na
turalisation : indiquer les autorités susceptibles 
d'accorder des secours, pensions, permissions, 
récompenses, faveurs, etc. 

— Union catholique de Roubaix. — A 3 h 1|2, 
dans la salle des fêtes de la Maison des Œu
vres. 84, GranJc-ltue, conférenco par M. le 
baron Amédèe Reiile.. député du i'arn, sur la 
« Marino française en l'JOJ ». 

— Puur lo Nouvel Hôpital. — Grande fête 
sportive, à 8 li. du soir, a l'Hippodrome, orga
nisée par les frères Desruelles, au profit du 
Nouvel Hôpital. 

— Cercle artistique. — A U h., dans la salle 
des fêtes du Oqfé Pandore, rue Pauvrée. fête 
de famille donnée par la Section de Roubaix du 
« Cercle artistique ». 

— Syndicat mixte. — Réunions au siège syn
dical, 22. rue do la Paix. A 4 h.. Société Saint-
Jean-Baptiste ; à 5 h., Commission du Siège 
syndical. 

Un 
En 1900, le matériel de 

l'ébouage était en bon 
état. 

Le Travailleur. 
Cette phrase est tirée d'un article du der

nier numéro du Travailleur qui, on le 
sait, est inconsolable du départ des « ta-
peux » du service de l'ébouage. 

Pour bien se convaincre de la vérité d'une 
pareille affirmation, il suffit de relire dans le 
Bulletin communal de 1903, page 315, 
cette petite conversation : 

H. Cb. l-cpontre. — A-t-on songé a assurer 
les bateaux 1 

M. liesebodt. — Les Compagnies refusent 
de les assurer tellement ils sont en bon état. 
Je vous citerai lo bateau La Jeune Clara qui 
a été acheté (par les collectivistes) pour 3600 fr. 
C'était, paraît-il. une occasion. Peu de temps 
après on s'est aperçu qu'il y avait lieu d'y faire 
une petite réparation qu'on évaluait à 3000 i'r. 
et qui a coûté 5.687 rr. 95. 

Or, dernièrement j'ai fait dresser un inven
taire «lu matériel du service de fébouase et j'ai 
été tout étonné de voir que ce b.itcuu n'était 
estimé que. î.'tOO francs, alors uu'il a t-'.o payé 
3.0UO francs et qu il a coûté près de tf.uuo ir. 
de réparations. Pour le moment nous avons 
encore des bateaux* qui vont sur l'eau, mais il 
peut se faire qu'avant peu, ils soient sous l'eau! 

M. Novell* — Cest un bateau qu'ils nous 
ont monté là t 

• . Beacbadt. — Il n'y a pas de quoi rire de
vant un pareil gaspillage des finances de la 
ville t 

Ce fait seul suffit à montrer pourquoi k> 
Travailleur n'aime pas beaucoup M. Des-
chodt! 

LE NOUVEL HOPITAL 
SOUSCRIPTION PUBLIQUE 

Voici le montant de la 33» liste do sous
cription reçue à la Mairie : 

Anonyme, 60 fr.; Société des Employés de 
Commerce de Roubaix. Tourcoing et de leurs 
cantons. 25 fr.; Collecte faite à la noce Uernez 
Voitout, 75 fr. 56; 1346' actionnaire de la Société 
La Confiance, 2fr.; 1847', 8 fr.; 13i8\ 2 rr.; 
1849-, 3 fr.; 1850». 8fr.; 18B1*. Sfr.; 185ï«, 2fr.; 
1353', 2fr.; 1854». 8 fr.; Sept obligatoires de la 
Société lot Confiance dont les numéros sont 
sortis au tirage du 19 courant. 7 fr.; Un obliga
taire de la Société La Confiance. 1 fr.; Un obli
gataire de la Société La Confiance, Zfr. 

La Ccecila Roubaisienne. quête faite à sa soi
rée bachique, 71 fr. SB : M. Vandeputte Emile, a 
Dottignies, 10 fr.; Le Palais des Nouveautés. 
100 fr.: M. Corsellis Dolphin. 10, rue Miln, !0 fr.; 
Anonyme, 160 fr.; M. Robin Albert, avocat-
agree. 16, rue do l'Alouette. 100 fr.; Julien Lo-
febvre. commis-grefliier. rue do Dainmarlin, 

jTsMca'nw,*rot*rr., TTfltiinurTRene, avocaVagruQ, 
18. rue Nain, 100 fr.; Korgeois Léon, huissier. 
29, rue dn Grand-Chemin. 100 fr.; Vitou Emile, 
greffier, 25. rue Vaubenr 100 fr.; Fanfare des 
Accordéonistes. 3 fr. 80; Collecte faite à la réu
nion du 22 février par les actionnaires de la 
brasserie « La Wattrelosienne ». 34 fr. 54 ; 
M. Stricanne Henri, 194. rde de l'Industrie. 2 fr. 

Total 1.114 fr. 15 
SouscripUons antérieures l.aw.WP fr. 70 

Total au 38 février 1903 1.819.603 fr 8» 

LES VOLS SUR LES CAMIONS 
A ROUBAIX 

Q u a t r o SUL'X u s l s t l o n s 
Dans l'après-midi de vendredi,vers 3 h. 1)2, 

les agents de sûreté Soufflet et Delhaye re
marquaient un individu, Charles Vansteen-
bruggo, 23 ans, tailleur d'habits, expulsé de 
France, bien connu comme voleur, des
cendre d'une voiture, conduite par une 
femme d'un certain Age, rue Fabert ; ils fi
lèrent h) véhicule qui s'arrêta au n° 1 de la 
dite rue. 

Apres quelque temps, et aussitôt que 
Vansteenbrugge et un autre individu eurent 
déposé des ballots dans la voiture, celle-ci 
se remit en marche. Les agents prirent 

Sour prétexte d'arrêter l'expulsé, pour mun
ir dans la voiture et la diriger sur le poste 

de police de la place Sainte-Elisabeth 
M.tSquivée, commissaire de police, après 

vent sur le compte de tels ou-tels tenants, avoir fait rechercher la provenance des mar
chandises volées, jeudi soir, vers 11 h, sur 
une voiture de M. Tiberg-hien, qui station
nait rue de Lille, arrêta Vansteenbrugge et 
son compilée Amand Desmet, 18 ans, tein
turier, rue lia yard. 

Eléonore Boccart, rue Fabert, 1, qui avait 
pousse Vansteenbrugge À se rebeller, ot 
chez qui les marchandises : un ballot de 
drap noir et une pièce do tissus se trou-

— Ciisse d'Epargne postale. — À tous les bu
reaux de poste jusqu a midi. 

— A la Maine. — l.« bureau de I état-civil est 
ouvert jusqu'à midi. consultations judiciaires 
gratuites de 9 h. à midi entrée par la Grande-
V'Iiuvi. b'iroau Uo renseignements île 10 h. à 
midi, au deuxième étage, (entrôe-ruo Neuve. 3), 
pour dèltvrer;les pièces signées et non retirées J par deux agents du H>r»>t> 

Quant à la femme qui conduisait la voi
ture, Marie Dumoulin, demeurant à Wil-
lems, elle a été également mise en état d'ar
restation. 

LES VOLS DE LILLE 
D e s c e n t e d u P a r q u e t à R o u b a i x . — 

P l u s i e u r s p e r q u i s i t i o n s i n f r u c 
t u e u s e s . — U n e a r r e s t a t i o n m a i n -
t e n u e . 
Samedi après-midi, Mal. Dolalé, juge 

d'instructiou, Jérôme, chef de la sûreté a 
Lille, Bastoen, greffier, et Lamérant, briga
dier do la sûreté descendaient & Roubaix, 
par le train de 2 h. 132, pour continuer l'en-
ijnfte relative aux vols importants commis 
ut découverts à Lille. 

La magistrat s'est rendu au commissariat 
de police de la rue Saint-Vincent-de-Paul, 
où p*Sl après était ;in«no en voiture du 
place isrnest Duqueunoy, demeurant rue du 
Naples, 44, chez nui des marchandises sus
pectas avaient été découvertes et qui avait 
été arrêté il y a ([uelques jours. 

Duquennoy a subi un loug interrogatoire 
au cours duquel M. Delalo, suivant dos ren
seignements fournis, a fait perquisitionner 
a Tourcoing, par M. l'roix, commissaire do 
police, ohe/. des parents de Dtiquennoy ; à 
Koubaix. chez un individu de la rue des 
Arts, par M. Looomte, commissaire d^ po 
lice, et chez un autre marchand de soldes 
do iioubaix. 

Ces perquisitions n'ont pas amené de ré
sultats. 

M. 4>elalé s'est rendu ensuite 41, rue dé 
Naples, où il a entendu la femme Duquen
noy, puis Duquennoy lui-mê;nu. 

Ues marchandises ont été placées dans 
une salle et mises sous scellés. 

Duquennoy a été ensuite transfère à Lille 

Le parquet est retourné à Lille par le train 
de 6 h. 45; il reviendra pour cette affaire 
dAns les premiers jours de la semaine pro
chaine. 

f . » C o n f é r e n c e q u e HI. A m é d é e 
R e i i l e , député du Tarn, doit donner au
jourd'hui dimanche, à la Maison des Œu
vres, 84, Grande-Rue, aura lieu à 3 h. Ii2, à 
cause des saluts solennels ordonnés dans 
toutes les paroisses pour célébrer l'éléva
tion au Saint-Siège de Sa Sainteté Léon XIII. 

Nous rappelons qu'elle aura pour objet 
€ La Marine Française ea 1903. » 

S y n d i c a t m i x t e d e l ' I n d u s t r i e 
R o u b & i a i e n n e . — Bureau Syndical. — 
Le bureau Syndical se (réunira le lundi 
2 mars, à 0 heures précises du soirou siège 
du Syndicat, ruo de la Paix, 22. Ordre du 
jour : Admissions dans le Syndicat (Usines 
Syndiquées et Dizaines Libres) et dans les 
sociétés du siège syndical ; Succursale du 
< :rt'tinier, demandes de la Commission ; 
Questions diverses. 

C o n c e r t p u b l i e . — Voici le programme 
du concort public qui sera donné Te lundi 
2 mars prochain, dans la salle des fêtes de 
la Mairie parle société chorale « La Coscilia 
roubaisienne ». 

Première parti* 
1. Sérénade d'Hiver de Th. Dubois (La Concilia). 

— 2. Grand air do l'Africaine (M. Gustave Sca-
bert. — 3. Air du Barbier de SéviHe pour bary
ton (M. J.-B. Demoor). — t. Chansonnette co
mique (M. J. Monniez). 

Deuxième partie 
i. ChœurdesPèlerinsduTannhauser (La C«-

cilia/ — 2. Air de Joseph de Mehul (M. G. Scal-
bert). - 3. Air d'opéra pour baryton (M. J.-B. 
Demoor). — 4. Chansonnette corn. (M J. Mon
niez). 

A l a « R o u b a i s i e n n e u.— Nous appre
nons avec plaisir que notre société munici
pale de gymnastique La Roubaisienne, 

-désirant apporter son concours & l'œuvre du 
nouvel Hôpital, a décidé une sortie traves
tie le jour de la Mi-Carême ; une centaine 
de gymnastes sont désignés pour quâter au 
proTlt de cette œuvre humanitaire. 

Nous applaudissons nos dévoués gym
nastes de cette généreuse idée et leur sou
haitons succès et bonne recette. 

C o m p a g u i e d n G a x d e R o n b a i x . — 
Sulfate d'ammoniaque, 20)21 d'azote. — 
Prix : -V2 fr. .V) les cpnt kilos, par quantités 
d'au moins 1 1)00 kilos. 

S'adressur ;i l'Usine à Gaz, rue de Tour
coing, 58, & Roubaix. 

Les accidents de travail. — Un ouvrier, 
Ivo Vancaneghem, rue de Tourcoing, cour St-
Louis, travaillant chez Mme .Iules Martel, rue 
des Arts, blessj a la main gauche, 10 jours de 
repos. 

— Un vitrier. Richard Deroo, 37 ans, demeu
rant rue de France, lift, travaillant chez M. 
Lestienne, rue de-Lille, blessé t l'avant-bras 
gauche, 8 jours de repos. 

— Un charretier, an service de la ville, Clovis 
Beuscart, U3 ans, demeurant rue du Tilleul, im
passe Ingonviile. 19. blessé à la cuisse droite. 
10 jours do repos. 

— Un téléphoniste. Désiré Wanaverbecque, 
ni ans, demeurant rue de la Mackellcrie. tra
vaillant pour l'administration des postes et télé
graphes, blesse au cote droit. 10 jours de repos. 

— Un feutreur. Frédéric Petit. 25 ans. de
meurant Grande-Rue. 2fci, travaillant chez M. 
Allait, ruo Nadaud, blessé à la jambe gauche, 
15 jours de repos. 

U n e s i n g u l i è r e m é p r i s e . — Samedi, 
le dis de M. Alexandre Pluquet.deToufllers, 
donnait quelques paires de vieilles chaus
sures et un pardessus à deu:: petits men
diants. Lo pardessus contenant cinq billets 
do ô0 francs et trois louis de 30 francs. Na
turellement les petits mendiants s'empres
sèrent de vouloir profiter de cette méprise 
qui leur avait fait donner un pardessus en
core bon pour un vieux. Quand Mme Plu-
quel s'aperçut du fait, elle partit pour Rou
baix. 

Los deux petits mendiants : Victor Hau-
narte, 15auslr2, rue Sain te-Elisabeth, cour 

raul rue Boaurewaert, « , iTétaieol déjà par
tagé l'argent et ils avaient dépensé 5 fr. On 
les retrouva place Sainte-Elisabeth où ils 
furent arrêtés. 

Los ecumears de la rue. — Vendredi soir, 
vers 8 b. \{l, pendant quo M. Théophile Gysem-. 
bergli. fabricant de gants, rue de l'Aima. 70, se 
trouvait avec sa femme dans la cuisine, un. 
malfaiteur inconnu a ontr ouvert la porte do 
leur magasin et a soustrait h l'étalage un pa-

?uet d'une douzaine de paires de gints de 
anime, en peau rouge, d'une valeur de 30 fr. 

P i a n o s o t l l a r p s s P l o y e l . — Venta 
et locution. — Représentant pour Roubaix: 
B f a r e a U I , S , r u o d u R o i s . 

l / a f f a l r e d e l a r u e C h e v r e n l , à 
C r o i x . — U n e a r r e s t a t i o n A R o u 
b a i x . — Le garde-champêtre Delfortrie, 
do Croix, otiargé de rechercher, en vertu 
d'un mandat d'amener de M. le juge d'ins
truction Delalé, un journalier, Henri 
Blomme, 40 ans, demeurant ruo Chevreul, à 
Croix, ayant trppris quo cet individu travail
lait habituellement à Roubaix, les jours de 
marché, est venu, samedi k midi, au ser
vice de la sûreté, réquisitionner l'agent 
Chantraine pour l'aider dans cette arresta
tion. 

Bloramo était occupé à démonter les 
échoppes des marchands de la tlrand'Place. 
11 a été aussitôt arrêté par l'agent Chan
traine. 

l<e s a e d ' a n | c a h a r e t A T o u r c o i n g . 
— Deux arrestations à Iloubaiœ. — u n geigaenr, Julien Plaaclt, 21 ans, rue des 

'leurs, a Wnttrulos, et Edmond Deruyck, 
rue Royale, a W'attreios, recherchés en vertu 
d'un mandat d'amener délivré par M. Da-
vaino, juge d'instruction, a Lille, pour sac 
d'un cabaret à Tourcoing, se sont constitués 
prisonniers, samedi à midi, au poste central 
de police, et ils ont été conduits à Lille dans 
l'après-midi. 

L e s F r è r e s d e s E c o l e s C h r é t i e n 
n e s ; M. l'abbé Wallaert, curé de Zeirgers-
Cappel ; la l'aniillo Wallaert ; la famille De-
caux, ont l'honneur de rappeler qu'un obit 
sera célébré dans la chapelle du Demi-Pen
sionnat Saint-Louis à Roubaix, le mardi 3 
mars, à dix heures, pour les Chers Frères : 
Edmond-de-Jtsus et Victorin-Léon. 

CROIX 
P a r o i s s e S a i n t - P i e r r e . — A l'occa

sion de l'ouverture du mois de saint Joseph, 
demain, aux VOpres, M. l'abbé Rollier, vi
caire à Notre-Dame do Roubaix, prêchera 
sur saint Joseph, père des ouvriers et patron 
do l'Eglise Universelle. 

A l'issue des Vêpres, aura lieu le Salut 
solennel commandé par Mgr l'Archevêque, 
pour N. S. Père lo Pape Léon XIII, au sujet 
de son XXV* anniversaire pontifical. 

P a t r o n a g e . — A six heures du soir, 
réunion pènérale des hommes du Cercle 
Léon XIII pour le Salut mensuel. 

Avis. — Le maire de Croix informe les habi
tants des quartiers du Torrein, Verte-Rue et du 
Croquet, que la garderie d'enfants du Torrein. 
sera transférée a partir du 1er mars prucliain, 
rua liolden-Ciothers, n* 77. 

E t a t - c i v i l d o C r o i x 
Décès — Fernand Tanghe. 3 mois 1(2, me 

Saint-Paul. 3. — Louis Tonneau, 43 ans, tisse
rand, rue de Bapaume, impasse Baudringhien, 
9. — Fernande Deconinck, 6 mois l\'l, rue Vol
taire. 36. 

WASQUEHAL 
Réunion au patrou&fre. — Aujourd'hui di

manche 1" mars, à f> h. 1]2. réunion intéres
sante au patronage Saint-Joseph. 

Funérailles. — Lundi, à 8 h., service et fu
nérailles de Désirée Haneton, Si ans, rue Mar
ceau. 

Obit de la semaine — Jeudi, à 8 b., obit 
pour Julien Delmazure. 

Marché do vendredi 97 février. — Œufs 
frais, 2 fr. M le quart. — Beurre, 1 fr. 70 la 
livre. 

HEM 
Accident de travail. — Un tourneur. Séra

phin Bourlet. 43 ans, demeurant a Hem. tra
vaillant à Roubaix, chez M. Victor Tonneau, 
rue Saint-André, blessé à la main droite, dix 
jours de repos. 

F L E R S — D e s é l e c t i o n s m u n l e l -

Sa l e s c o m p l é m e n t a i r e s auront lieu le 
imanche 15 mars, dans les deux sections 

de la commune, pour remplacer MM. Bras
sard, conseiller au Bourg, démissionnaire, 
et Duhamel, adjoint, au Breucq, décédé. Le 
scrutin sera ouvert de 8 h. du matin à C h. 
du soir : V a la Mairie, pour les électeurs 
du Bourg ; 2- ù l'école communale des gar
çons du Breucq, pour les électeurs de cette 
section. 

TOUFFLERS — Adjudications. — Il a été 
procédé a la Mairie, sous la présidence de M. 
Louis Cimetière, maire, à l'adjudication de la 
fourniture du pain nécessaire au Bureau de 
bienfaisance, pendant l'année 1903. Etaient pré
sents : MM. Edouard Plouvier et Louis Brunin. 
administrateurs, et Parenty, percepteur à Lan-
nov. 

Ont sonmissionné ; MM. Frédéric Dendiével. 
adjudicataire au rabais de six centimes au ki
logramme : Jules Loridan. cinq centimes ; et 
Henri Dumont, quatre centimes. 

Ceux de nos amis qui désirent des vins 
garantis absolument purs et naturels, à des 
prix très consciencieux, peuvent s'adresser 
en toute confiance à M. Testaud, propr. du 
chat. La Tour St-Aubin, Médoc-fiironde ; il 
leur enverra franco notices et échantillons. 

E t a t - c i v i l d e R o u b a i x 

ô,: JuPnti-DéliriMxCUOCOUT AÇROOl'KR-prù atur* 
B a p t ê m e s . THOIUS FILS, Lille. Dragées 

dn 23 février 
Naissances.— Paul Alard. rue Sébastopol, 

citeiîaint-Marlin. 4. — Irma Devos, rue Victor 
Hugo, impasse Decourcelles. il — Uacbel Ter-
r3vn. ruo Saint-Honoré, a. — Mercedes Mar-
rolte. boulevard do uelfort. f«. l'étrunille or-
vane. rue de la Lys, 20. — Marie Vande Cas-
toelc rue Turgot. conr Vandamme, 7. — Ger
maine N«f. rue de Lannoy. -'7:3. — Marie Del-
val. ruedoCrouv,27. 

Dicè*. — Joseph Hauttequet. 41 ans, ratta-
cheur. rue Vaucanson. M. — Frunçois Deleu, 
3 j0 u r<, r. du Tilleul. i.V>, cour Vancraeynest,». 
— Albert Dorooss, (>i an*, ruo Ulanciiouiaille. 

IfjWo#t'«. — Harceau Valsa, al ans. appré-
teur rue Decrômo, cour Dobuyser, cl Hélène 
Durions, al ans, ba-nhrocheuse. rue Decréme. 
a . j , Debuyser. — Alfred Dollachone. 2t» ans, 
apnr'Kear, a Tourcoinfr.et Marie Ferrant,2i ans, 
BOtgsjsss, rue Sébaslopol. :-j. — Ktuile Tosi, 
•JH ii is. chaudronnier en 1er. ruo delà Basse-
Masure, cour Agache. 2j. et Emma Vanwyns-
ber£t>c, 23 an:;, journalière, rue Voltaire. Vf. 

Quel que Mit l'achat que vous ayez a 
faire, consulte: notre o'* page, voui y 
trouverez l'adresse d'une bonne maison, 
on rous aura dans d'esie!/entes condi
tions ce que vous cberchez. 

WATTRELOS 
Accident «le travail. — Un ouvrier. Eugène 

Vanmenen, a:l ans. domeurant rue d'Orun pro
longée, cite ("t^rvais-Floiio. a9, travaillant & 
K.>uba.ix.chez MM. Dhailuin et Bayart, blessé 
uu cou, 19 jours de repos. 

TOURCOING 
Le» mnnervec» et r4ctm>m*t ttm< reçue*: B~>. R U K » « » V K I I L I I I I I 

LE DIMANCHE I TOURCOING 
A la Maison des Œuvres : de 7 h. lpl i 

8 h. 1]2 oeuvre Saint-François Régis pour facili
ter les mariages entre indigents. — De 8 h. I\2 
a U heures, secrétariat du Peuple.— D e l l h. 
a midi. Bibliothèque catholique, prêt ds livres. 

Société de Géographie. — A 4-*. 1/2. Salle 
^es-additions çte^caOAsjie # « ^ o . , M r 
férence par M. Boulan de rEscafe sur « la 
France et le Siara >. 

, .o» 
L a v a r i o l e . — L'office sanitaire nous 

communique la note suivante : 
< Pour prouver que l'Administration mu

nicipale a raison de faire procéder par force 
à la vaccination et revaccination, il suffira 
de citer une maison où a sévi la variole, et 
défaire connaître au public les ravages cau
sés par cette maladie. 

Au numéro 5 de la rue des Girondins, ha
bitait la famille Dejaegher, se composant 
du père âgé de 37 ans, de la mère âgée de 
31 ans, et de S enfants : 2 jumelles de quatre 
ans et demi et 1 garçon de dix mois. 

Le trois février la variole fait son appari
tion dans cette maison ; elle s'attaque a une 
petite de 4 ans 1/2 qui succombe le 6. 

Le 16 la m(>re et les 2 autres enfants sont 
également atteints; lamèrequi était dans une 
position intéressante, donne le jour, le 17, 
a un enfant qui ne vit qu'une heure. Le len
demain la mère aussi succombait. 

Les deux autres enfants, âgés de 4 ans 1/2 
et de 10 mois étaient transportés a l'hôpital; 
malgré les soins empressés dont ils étaient 
entourés, l'aînée est décodée le 24 et le der
nier enfant est encore dans un état qui ins
pire des inquiétudes. 

De toute cette famille, le père seul n'a pas 
été atteint de la variole ; lui seul ayant été 
vacciné chez M. Alphonse Pollet où il tra
vaillait. 

R a c i n s - C l u b T o n r q u e n n o i s . — Au
jourd'hui, à 11 h., au local du Stade,réunion 
des équipiers et remplaçants de la 2e équipe 
pour inutches la 2e du Stade. 

Mouvement de la population étrangère. 
— Pendant la semaine écoulée, 2s étrangers, 
sont vonus élire domicile â Tourcoing. 

Par contre, 23 étrangers ont quitté notre ville 
pour d'autres localités. 

Les accidents de travail. — Paul Duthoit. 
16 ans, bacleur, demeurant rue de Normandie, 
22, a eu l'index gauche écrasé sous une roue 
de son métier. Soins du docteur Playoust; repos 
de quinze jours. 

— Louis Vanmarclt. 21 ans. dégorgeur, de
meurant rue de Moscou. 81. a été blessé à l'in
dex gauche par les organes d'une peigneuse. 
Soins du docteur Bourgois ; repos de vingt 
jours. 

— Hélène Leplat, 16 ans 1)2, demeurant rue 
Turgot. 23. s'est fait une plaie eonluso a la 
cuisse droite. Soins du docteur Decherf ; repos 
de 12 jours. 

— Camille Pannekoucke. :>i ans, demeurant 
rue des Champs, a été blessé 4 la face dorsale 
du pied droit par la chute d'une pièce de fonte. 
Soins du docteur Bernard ; repos do 10 jours. 

— Alors Talman, 82 ans, bobincur, demeurant 
au Bas-Voisinage, a été blessé à la main droite 
par un poigne. Soins du docteur Cuisset; repos 
de 8 jours. 

— Joseph Vormeulen, G4 ans, tisserand, rue 
Darbo, s'est fait une entorsode l'épaule gauche 
en soulevant une ensouple. Soins du docteur 
Leduc: repos de 8 jours. 

T e n t a t i v e d e s u i c i d e . — Vendredi, 
vers lu heures du soir, le nommé Augustin 
Dolesallo, 42 ans, demeurant rue de la 
Baille, 94, a tenté de se suicider en se jetant 
au canal. Un passant, nommé Louis Cour-
celle, l'empêcha de mettre On à ses jours et 
réussit non sans peine à le remettre entre 
les mains des ogonts de patrouille. 

Delesalle n'avait d'autre motif à sa crimi
nelle détermination qu'une vive discussion 
avec son frère. 

L e s d é v a l i s e u r s d e c l a p i e r s . — 
Dans la nuit de vendredi a samedi, des mal
faiteurs se sont introduits dans la cour de 
M Léopold Florin, entrepreneur de démoli
tions, rue du Cymbale, et y ont dérobé trois 
lapins d'une valeur totale de 3 francs. 

La police saisie d'une plainte a ouvert une 
enquête. 

Les arrivages aox halles de samedi. — 
Huîtres, Lan», — Figues. 300 k. — Fromages. 
S» k. — Pommes de terre. 3.600 k. — Choux-
Ileurs. &A). — Endives, l.WW. — Laitues. 400.— 

4 Artichattfî, W. ~ Leeira 10 , - Kudis, 15Q bçi,t«s. J^ 
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E t a t - c i « i l d e T o n r c o l n » 
du 28 février 

Naissances. — Verriest Emile, place des 
Phaiempins. — Kinds Léon, rue d'Oslende. 74.. 
— Deleplanque Marthe, rue de Wasquehal. 23. 
— Gryson Kaymonde, rue Saint-Pierre, 10. —< 
Deroubaix Henri, rue Verte, 94. — DewiUC 
Alexis, rue du Centre, 1. 

Publications. — Bouckuvdt Albert, magasi
nier, rue du Casino, 2, et 1 .e'sage Léontine, sans 
profession a Pérenchies. — Caepelle Jules, 
laveur, rue des Girondins, 16, et Samain Hor-
tense, ménagère, rue des Girondins, 14. — Del-
porte Frédéric, flleur. rue de l'Epinette, 83. et 
Debuigne Clara, ménagère, rue de l'Epinette, 
141. — Legrand Auguste, employé, rue du 
Rhin. 12, et Lepercq Charlotte, repasseuse, rue 
du Congo, 105. 

Mariages. — Théophile Delobelle. 31 ans, 
rattacheur, et Germaine Devernay, 26 ans, soi
gneuse. — Henri Dupire, 18 ans, dégorgeur et 
(•nbriclle Barbe. 21 ans, soigneuse. — Julien 
l'ailliez, tri ans, camionneur, et Aline Renard, 
21 ans, fans profession. 

Décès.— Berra Fernand, 11 mois, me du La» 
boureur, 16. — Marthe Georges, l mois, rue des 
Roses. — Leraahieu Edmond, 10 mois, rus 
Beaumarchais. 

BOURSE DE TOURCOING 
Baus sur la morum du prix arattfait à la CwWII* 

Tsuresing, 38 février. 

M»1S 

1 Janvier 
X Février 
3 Mars 
4 Avril 
b Mai 
6 Juin 
7 Juillet 
5 Août 
S Septembre... 

Il Octobre 
11 Novembre... 
12 Décembre.... 

COTS 
précéd" 

4 95 
4 9Ô~ 
4 97 1/2 
495 
4 96 
4 95 
4 95 
4 97 1/2 
4 97 l / l 
4 97 1/2 
493 

COTS 

493 

4 95 
4 97 1/2 
495 
i 95 
495 
4 95 1/2 
4 97 1/2 
4 95 
4 95 
4 95 

COTE 

Ventes i | 20.000 k. 
— Affaires traitées 4 la Corbeille : 
Matin. — 5.000 k. a 4,95 avril. — 5.000 k. à 

1.97 112 avril. — 5.000 k. 4,97 â 1/2 août.- 6.0U0 k 
a 4,95 octobre. 

Total : 90.000 k. 

RONCQ 
C o n s e i l x x a - u . x x l o l x > c t l 

à six heures, en session ordinaire de février.'; 
sous la présidence de M. Lepoutre, maire. 

16 conseillers étaient présents. M. Jules Car-
rette est nommé secrétaire. 

M. le Maire donne lecture au Conseil d'une 
lettre de la famille de M. Bonduel Ghestem. re
merciant l'assemblée municipale des sympa
thies qui lui ont été exprimées à l'occasion de . 
la mort de M. Bonduel. M. Vienne propose 
d'inscrire au proces-verbal l'expression des re-
grets que la mort de l'anoien maire a causes au*' 

onseil municipal. Adopté. 
M. Carrette s'étonne que le Conseil n'ait pas 

été convoqué pour l'achat de la couronna 
offerte par la municipalité. 

M. le Maire répond qu'on a suivi en ceci la 
tradition et comme tous ses prédécesseur» l'oat 
fait. 

Administrateurs de la caisse d'épargne. — 
Les deux membres sortants de la caisse d'é
pargne sont réélus. 

Cotes irrécouvrables. — Une somme de 32 fr. 
sur la taxe des chiens n'a pas été perçue. lie 
Conseil prend cette somme a sa charge. 

Crédits supplémentaires. — Le Conseil ap
prouve un état de crédit supplémentaire qui 
sera pris sur les fonds libres de l'exercice de 
1902. 

Sur le crédit affecté a l'organisation d'une 
fête dans la commune, M. Cornard demande ' 
que le kiosque de musique sort placé devant < 
1 église et non sur le cote, des plaintes avant i 
été formulées par les habitants. H. le moire ré
pond qu'il n'y voit aucun inconvénient et pro
pose de renvoyer la question a la Commission 
des fêtes. Adopté. 

Entretien des rues et chemins ruraux. — ; 
M. le Maire donne lecture du rapport concer
nant l'entretien des rues et ohsmios raradx -
pour Jp03 les dépenses se monten4i*<90sifR-ft- • 
demandé approbation du marché de gré t gré 
pour 1903. 

M. Dumoulin voudrait que les dépenses fus
sent faites par adjudication. M. le Maire répond 
que. pour cette année, il est trop tard mais il 
n'y voit pas d'inconvénient pour les autres an
nées. Adopté. 
Legs à la Fabriguede l'église du Blanc-Four. 

— M. le Maire demande au Conseil de donner 
un avis favorable au legs fait par Mme Desra
meaux & la Fabrique de l'église Saint-Roch 
(Blanc-Four). Avis favorable est donné. 

Taxe militaire. — Le Conseil donne an avis 
favorable & l'exonération de la taxe militaire 
pour 16 jeunes gens de Roncq. 

Ligne de tramways.—ha Conseil est appelé 
a donner son avis sur la ligne de tramways 
partant de Roubaix et passant à Tourcoing 
pour aboutir au Blanc-Four. 
, M. Leurent demande au Conseil d'émettre le 

vœu : 1* que le tarif de 0-05 cent, par kilomètre 
soit moins élevé ; 2* qu'il y ait des secondée ot 
des troisièmes ; 3* qu'il soit créé un tramway 
ouvrier soir et matin. 

Le Conseil donne un avis favorable et y 
ajoute les observations formulées par M. Leu
rent. 

Balayage des classes. — M. le Maire donne 
lecture d'une lettre de M. le Préfet annulant la 
décision du Conseil municipal relative an ba
layage des classes. M. le Maire fait remarquer 
que Te Conseil n'a voté nne somme pour ba
layer les classes qu'à la condition que ce soft 
pour les écoles laïques et les écoles libres. En 
conséquence il ne sera alloué aucun crédit a 
cet effet. 

Becque de Neuville. — M. le Maire demande 
au Conseil qu'un dragage de la Becque de Neu
ville n'ait lieu que tous les deux ans. Adopté. 

Logements insalubres. — M. Videlaine (Cor
neille), demande la parole et s'exprime en ces 
termes. Il existe, n'est-ce pat, une commission 
d'hygiène. Or. cette commission n'est jamais ' 
convoquée. Elle ne s'est pas réunie depuis 5 ou 
G ans, n'est-ce pas ? Est-ce qu'on aurait peur 
de visiter les maisons de peur de voir ce qui 
existe 1 Or, il se passe que beaucoup de pro
priétaires ne font pas paver leurs maisons. Or. , 
je crois, n'est-ce pas, que cela amène- des 
germes de maladie. Je demande que les pro
priétaires soient forcés de paver leurs mai- \ 
sons. 

M. Vionno demande a M. Videlaine (Comédie» 
s'il y a une loi qui permette de forcer un pro
priétaire a créer ce qui ne lui plaît pas. 

M. le Maire répond qu'il y a certaines mai
sons qu'on ne peut paver, et il cite celle des 
tisserands. 

M. Videlaine revient à la charge. On n'a, dit-
il. qu'à suivre l'exemple dss communes voisines. 

M. Vienne lui répond que dans les communes 
voisines les propriétaires qui ont pavé sont 
ceux qui l'ont bien voulu. Un propriétaire n'a 
pas toujours «on plus le moyen de faire dut 
irais dans ses habitations. 

M. Videlaine donne alors lecture d'une lista 
des maisons non pavées. Dans celles-ci se trou
vent celles de M. Lepoutre. Sur ce, il pose uns 
question à M. le Maire. La réponse qu'il reçoit 
ne l'ayant pas satisfait, il prend a parti les jour-, 
nalistes et leur intime l'ordre d insérer dans 
leurs journaux la discussion qui se produit. 

Le nuis-clos étant prononcé, la séance est-
levée à 6 h. 85. 

N.-B. — M. Videlaine (Corneille), se trémoussa 
comme une corneille qui abat des noix, & l'a- . 
veuglette. Les .journalistes n'ont pas d'ordre Si 
recevoir d'un fonctionnaire payé par les contri- i 
buables. 

Si par la grâce des sectaires qui, pour la 
malheur du pays, nous gouvernent encore pour ' 
quelque temps, il est devenu conseiller muni
cipal, ce n'est pas pour chercher à intimider la 
presse. Il faut qu'il apprenne, ce cher Cor- < 
neille — pas l'auteur du Cid, l'autre, le petit — 

3ue les journalistes n'ont d'ordre à recevoir «me 
e leur conscionce. 

H. D. 
• " " « > 

HALLUIN 
Festival des a, 6 jui l let 1903. — La Com

mission du Festival se réunira à la Mairie i 
lundi prochain, a » h. 1|2 du soir, pour arrêter 
définitivement le règlement de la Fête. 

E t a t - c l v i l d ' H a l l u I n 
du 23 février 

Naissances. — Néant. 
Décès. — Castro, mort-né, Mont — Yands» 

poorten Maurice, 1 mois, rue Frasas, 

Pluquet.de

